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surance sociale et de plusieurs hauts 
postes judiciaires. 


Un quatrième ministre, l'hon. Al- 
fred Duranleau, ministre de la mari- 
ne, est nommé juge de la cour su- 
prême de Québec. 
| Les autres sénateurs sont: Thomas 
Cantley, Felix P. Quinn, deux dépu- 
tés de la Nouvelle-Ecosse, et J.-L.-P. 
Robichaud, un Acadien, 


* Une sénatrice 


Les sénateurs de l'Ontario sont: 
l'hon. Donald Sutherland, ancien dé- 
puté; James Arthurs, député de Par- 
ry Sound, et Mrs. Howard T. Fallis, 
de Peterborough, qui est une oratrice 
éloquente en même temps qu'une fer- 
mière accomplie. 

L'hon George B. Jones, ancien mi- 
nistre et député de Royal, est nonimé 
sénateur pour le Nouveau-Brunswick. 

11 reste encore sept vacances à 
remplir au Sénat, deux pour le Mä- 
nitoba, trois pour le Québec et deux 
pour le Nouveau-Brunswick. 
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PROTESTATION 
DU SAINT-SIEGE 


se- 
raient affectés au logement, à la dé-| 1] s'élève contre la loi de la 


molition des taudis, aux hôpitaux, aux! stérilisation et les mesures Nouveaux juges 
beques aux écoles, aux el anticatholiques_ en. Alle-| Le juge Patrick Kerwin, de la cour 
sas ro nl opross Bien asser sx suprême de l'Ontario, devient juge 
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boisement 'électrification des , 
e BERLIN — Le Saint-Siège a fait |l'hon. Alfred Duranleau remplit à 1 
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cordat avec le Vatican. 


BERLIN — Dimanche, le clergé 
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ganisations catholiques — 


des communes que l'Italie à déjà en- 
voyé en Afrique par vole du Canal de 
Suez, depuis qu'a surgi le différend 
italo-fthiopien, 75,000 soldats, -Il a 
ajouté que l'Italie y a aussi envoyé 
de la même manière 29,000 .ouvriers. 
2 — 


TORONTO — W.-L McQuarrie, 
Saskatoon, et A.-C. MacKay, Cal 
gary, ont été nommés présidents pro- 
vinciaux du parti Stevens pour la 
Saskatchewan et l'Alberts respecti- 
vement. 


cour supérieur de Québec la vacance 
créée par le juge Coderre. 
* Nouvelle commission 

Les trois membres de la nouvelle 
commission du chômage et de l'as- 
surance sociale sont: l'hon G. 8. Har- 
rington, ancien premier ministre de 
la Nouvelle-Ecosse; Tom Moore, pré- 
sident du Congrès des Métiers du Ca- 
nada, et N.-R. Beaudet, courtier d'as- 
surance de Montréal. 

les. conservateurs ont maintenant 
au Sénat une majorité de 25 qui sera 
portée à 32 lorsque toutes les vacan- 
ces serbnt remplies. 


CEST LA GUERRE OUVERTE CONTRE 
LES CATHOLIQUES EN ALLEMAGNE 


Défense est faite de critiquer la cam 


e contre les or- 


C’est la violation du Con- 


tholiques et protestants et finale- 
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PIERRE LAVAL VA 


tants, cultivateurs, les membres de 
la Confédération générale du tra- 


saient entendre contre M. Pierre La- 
val et cotitre $es collègues. 

M. Laval a adressé un appel au 
coeur de la nation, au moyen de là ra- 
dio. Sa tâche est formidable, 1Il 
lui faut faire face à un déficit de 
plus de 10 milliards de francs ($663,- 
600,000. ‘da! 


Les 4 ‘#4. 

Vingt des décrets-lois pourvoient à 
dés économies d'un total de 10,959,- 
000,000 de francs ($727,129650) com- 
me suit: budget national, 7,063,000,- 
000 de francs ($468,630,050); budget 
supplémentaire, 195,000,000 de francs 
(12,938,250); dépenses locales, 1,585,- 
000,000 de franc (91,894,750); che- 
mins de fer de l'Etat, 2,316,060,000 de 
francs ($5153,6666,600). 


Les réductions de salaires 
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de Fribourg-en-Brisgau, dans le 
grand Duché de Bade, a défié l'ordre 
de Berlin défendant toute critique de 
la campagne nazie contre les catho- 
liques. Une lettre de l'épiscopat a 
été lue dans les chaires des églises 
dénonçant la campagne. contre les 
organisations de jeunesse catholique 
comme une violation du concordat 
avec le Vatican. 

ment parmi les fidéles, n'ont-pas fait! Kurfurstendamm, . “. ' 
d'arrestation parce que le décret,| D'autres Juifs coupables d'avoir 


ment les Casques d'acier, une asso- 
ciation d'anciens combattants: qui a 
beaucoup fait pour porter Hitler”au 
pouvoir, Ces trois groupes ont subi 
simultanément le poids de la colère 
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| portant-à l'un de nos amis de la Saskatchewan, M. Raymond 
Denis, longtemps chef des sociétés nationales dans cette fro 
wince, qui s'est donné tout entier à son travail. Autre raison 
pour nous d'être fiers des progrès enregistrés par cette com- 
Pagnie canadienne-f 
d'OS PES DO | L : t 
2” On sait qu'il existe dans la province de Québec un grand 


Ÿ mouvement en faveur de l'achat chez nous. Nos compatriotes 
de l'Est se rendent compte enfin que la vraie lulte pour la 
survivancé française au pays se livre. sur le terrain éconômi- 
que, qu'ils ne maintiendront ou ne reconquerront leur influence 
que dans la mesure où ils garderont leurs capitaux chez eux, 
«pour Îles: faire fructifier dans leurs propres industries et leurs 
propres institutions. La leçon vaut plus encore peut-être pouf 


nous, simple minorilé en péril d’être submergée par l'élément | 


anglo-saxon qui nous enserre. Négliger nos maisons cana- 


”  diennes-françaises pour faire affaires, sans nécessité, avec des 


per 


Ne 


maisons d'autres origines, c'est la faute la plus énorme qué 
nous’ puissions commettre / c’est porter nolre argent là où: il 
ne servira en rien nos intérêts, où il travaillera peut-être con- 
tre nous. - | 
Lorsque l'on songe aux sommes formidables ainsi versées 
les nôtres chaque année à la mauvaise place, il n'y a pas 
: lieu de s'enorgueillir de notre prévoyance et de notre esprit 
de solidarité. En 193% sur 66 millions de primes d'assurance- 
vie payées dans la province de Québec, 55 millions furent 
payés à des compagnies de langue anglaise, dont 25 millions 
h “des compagnies américaines, : Ces'capitaux foërnis par Îles 
Québécois, une fois rendus à Toronto, à New-York, à Londres 
ou ailleurs, deviennent des capitaux étrangers. Même s'ils re- 
viennent parfois dans lèur province d’origine, c’est au service 
d'intérêts qui ne sont pas les nôtres. Voilà un actif considé- 
rable qui demeure improductif du point de vue de l'influence 
française parce qu'il n’a pas pris le chemin qu'il aurait dû 
prendre normalement. 
à : CRE | 
! 11 suffirait pourtant de jeter un coup d'oeil sur ce qui se 
passe autour de nous pour apprendre à mieux agir. Les Anglo- 
Canadiens, les Juifs et les autres encouragent de préférence 
les leurs sans qu'il soit nécessaire de leur-prêcher cette règle 
élémentaire. Notre confrère Clarence Hogue, du Devoir, un 
des apôtres de l'achat chez nous,— citait récemment ce cas 
typique: 

“Un agent d'une compagnie canadiénne-française: d’assu- 
rance avait presque complété la vente d’une police d'assurance 
au montant de $5,000 à une dame de la région de Sudbury. La 
vente s'était faite sur des arguments purements financiers, 
comparaison des avantages offerts avec ceux d’autres com- 
pagnies, garanlie offerte, etc. 11 n'avait pas été question du 
nom de la compagnie qu'il représentait: Lorsque vint le temps 
de signer la demande de police, la dame”vit le nom français 
de la compagnie. “Mais c'est une compagnie canadienne-fran- 
çaise, dit-elle. Nous avons assez de compagnies anglo-cana- 
diennes pour répondre à nos besoins. Je ne veux pas d'une po- 
lice émise par une compagnie canadienne-francaise” 

Si tous nos cainpatrioles raisonnaient aussi bien que cette 
brave dantey l'avenir éconontique de notre race serait moins 
angoissant; mais on ne réfléchit pas assez et notre patriotisme 
ne. sait pas encore se transporter dans le domaine de la vie 
pratique. 


- . L 1 


Depuis la crise surtout, nous nous plaignons dela réreté 
des emplois pour les nôtres. Faut-il s'étonner que ceux qui dé- 
tiennent les capitaux et le entreprises reservent les meilleures 
places à ceux de’ leur nationalité? Méme dans la province de 
Québec, les Canadiens français occupant des positions impor- 
tantes dans les maisons anglaises ou juives sont en fort petit 
nombre; on ne les trouve que dans lés emplois subalternes 
maigrement rétribués. Cet état de choses est la conséquence 
logique. de la même. faute capitale par laquelle nous avons per- 
du le evntrôle de presque toutes nos économies. Le terrain 
des affaires nous échappe. Nos banques ne figurent dans la 

— totalité de l'actif bancaire du pays que dans la proportion de 
‘+ 5% pour cent, L'écart entre ee chiffre et celui de notre riches- 
se réelle donne la mesure exacte de notre coupable insouciance. 

Un préjugé difficile à déraciner chez les nôtres, c'est l'hyp- 
notisme de ln supériorité des Anglo-Saxons et des institutions 


leurs rivaux? Est-ce que l'estime dans laquelle sont tenus 
en ël, dieu un Gonthier et un. Beaudry-Leman, pour 


ne ces. | ne suffisent pas à détruire la légende 
‘ du monopole anglais en matière financière ? 
ut : the | ire .. P y t 
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Villeneuve huit amphevèques et éve- de devenir un hofame dé Dieu, 

ques, les provinciaux de plusieurs or- pes celui qui dénonce la corrup- 

dres religieux, de celui qui 

res ecclésiastiques, Plusicurs 

dont le juge en program- 

pel de Québec et Ù 1 signifie 

qui furent parmi les Auditèurs lex} quelque chose? Avez-Yous à coëut 

Plus assidus, des députés, des repré-|la paix et ln prospérité de notre 

sentants de nos principales associa- | Pays? Appliquez le christianisme 

La väleut des travaux présentés— | politiques, ct un nouveau monde - 
l'approche de la tourmente son Eminence elle-même dünna uhe |£ifa aù milièu dé nous, Il y à ensuite sur leur route. 
ne soht pas sans m'assombrif. Dé ; # tude serait ln seule 
part ét d'autre, dacjà, on se sert de et logique, si l'atsurancé 
tout pour abattre l'adversaire, et je partis n'était feinte. 
cherche ce qu'en gagne le ‘bien com* feinte. L'entrée de M. 
mun. Il ne m'appartiendrait point dé mêlée, quoi que l'on 
juger, par exemple, l'oeuvre de nos tätion qu'il j 
hommes publics dans l'arène fédérale, venu parti, brouille les 
de l’un ou de l'autre côté des Cham- façon dangereuse pour | 
bres, mais je vois bien qu'il ne doit deux anciens. 11 ne 
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que dans l'arène provinciale ou l'aré- 
ne. municipale, d'ytenir longtemps 
en place et d'y faire sa besogne sans 


hà > É - . tels . 

dégoût, lorsqu'il sentira, au premier VS : ke , - 
ate qu'il posera côntte le'gré de ses | conde dans le domaine spirituel, pdr:|sont vraiment constructives. et sur- | tions les Orangis- | ces F1 
commettants, l'opinion publique iuilce qu'ellë sera plus originale. ‘Æt|tout tienñent compte des progrès déjà | tes s'occupent de leurs propres af-|jses à : 2 
glisser sous les pieds, et tant de mains|c’ést déjà servir notre” catholicisme, accolnplis et demeurent dans la ligne faires et laissent tranquilles celles des | rait que tés 4 
le sdisir en arrière parle coi et les} estimons-nous, que de lui permettre | de,nos traditions. autres! Qu'au lieu de jeter du venin | faibles, ; 
épaules pour: le ‘renverser. ++ [de plonger dans une humanité plus} L'évêque de-Joliette, S. Exec. Mgr sur leurs concitoyens, ils fassent leur tt Se CE À 

Autant vaut, Messieurs, en battre|iche Parce que plus intégrale” ‘* |Papineau, à qui est @f en’ grande | part dans le règlement de nos pro-| pour tel autre. ‘11 dérange'lés tt | 
potré coulpe avec franchise, nmous| Un tel livre arrive à poiât et mé-| partie -le succès de eette semaine, blèmes économiques et nationaux. A | ciens électôtaux et c'est cela qu'on ne 
sommes étroits, jaloux, soupçonneux, | rite l'attention de nos éducateurs tout }avait bien raison d'exprimer, dans |ce compte, auront-ils quelque raison | jui pardonne pitt a à 
et r0s divisions perpétuelles nous|d'abord, ét du grand public que fe po cg À eu 6 pa PE d'exister. : 2 — " 
meilleurs chefs se lassent purgians rs a vital cf agree 1 Cù Sauninier A nous d'être sur nos Savant français décédé 
manque de nous en venir. ne, Pr Être s : k ! P. = : u 

A la Vérité, j le répète, dans in] "°° . «3 | Cygnes sauvages en Alberta! . En ml Re ogensae © - à 


pays démocratique, la discussion des| On rouve l'Enquête sur {L'Edurs- tiot, 102 ans, doyen de l'Académie @s 


médecine, est décédé. 

intérots publics est ouverte. 11 serait] on Nationale aux Editioës Albett|, L, Lasser, poser moment ! Réalistes et positifs, allant tout 7 t HMS 
mal de l'étouffer. Les opinions on le Levesque, 1755, rue $. Denis, Mon- 4 Ad we droit” aux faits, les dirigeants de Né le 8 novembre: 1832, il e-pratt- A 
droit de s'oppéser. Pourquoi faut-in|tréal; et dans toutes les bonnes h- l'Angléterre ont de bonne heure éom- | ‘46 #2 Profession jusqu'à ces der- 
cependant Quun vulgaire esprit de|brairies, au prix de 40.45 l'unié. pris que l'émigration constituait pour | “iers temps: il a toujours monté Fes. … 
péstt hoûs émpêche tout de même a| Dans la même série des Documents leur pays une excelleñte soupape ge | “Alèr au lieu de prendre Fascensur, 
levèr tous au-dessus des mesquines | Problèmes d'enseignement,” Mgr de contrepoids à un accroissement de l'Académie de médecine et dein 
préoccupations humaines, pour nous| Camille Roy, ‘Ecole Primaire Supé- trop rapide de la population. Tout | Société de chirugie; il était-une au- 
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